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 LES DONNÉES RÉVÈLENT QUE LA MAJORITÉ DES ONTARIENS ESTIMENT QUE LA FUSION DES 

SERVICES DE SANTÉ PUBLIQUE N’EST PAS LA SOLUTION 

OTTAWA (Ontario), le 3 février 2020 – Un récent sondage mené par Environics Analytics a 

révélé que près des deux tiers des Ontariens sont en désaccord avec le projet du gouvernement 

provincial de fusionner 35 unités de santé publique pour qu’il n’en reste que 10. 

« Les membres de Santé publique Ottawa (SPO) offrent des services qui assurent la sécurité et 

la santé de notre collectivité », a déclaré Jamie Dunn, directeur exécutif de l’Institut 

professionnel du personnel municipal (IPPM). « La fusion proposée de SPO avec les régions 

avoisinantes aura une incidence négative sur la capacité de fournir ces services », a-t-il dit.  

L’IPPM représente les professionnels de la santé publique à Ottawa depuis plus de 66 ans et ses 

membres s’inquiètent des répercussions que ces fusions et les compressions proposées auront 

sur la collectivité. Leur opposition à ces fusions et compressions est également partagée par le 

conseil municipal d’Ottawa, qui a adopté une motion le 25 septembre 2019 enjoignant au 

maire de demander à la ministre de la Santé de maintenir la relation entre Santé publique 

Ottawa et la Ville d’Ottawa. 

 Dans le cas d’Ottawa, le retrait de SPO de la structure de la ville et sa fusion avec d’autres 

unités de soins de santé pourraient coûter très cher puisque la Ville fournit à SPO des 

contributions en nature d’une valeur de 8 millions de dollars, en ressources humaines, 

technologies de l’information et services administratifs. La perte de ces économies pourrait 

entraîner d’autres compressions à l’avenir. Le sondage a révélé que 80 % des résidents de l’Est 

de l’Ontario s’opposent aux compressions dans les services de santé publique. 

Au bout du compte, ces fusions ne feront que coûter plus cher au gouvernement provincial. 

Une étude montre que chaque dollar dépensé en santé publique permet d’économiser 14 $ en 

frais de santé supplémentaires.  Le sondage révèle que 72 % des Ontariens, dont 51 % disent 

avoir voté pour les conservateurs, sont en désaccord avec la réduction du financement de la 

santé publique. « Le financement d’un solide système de santé publique adapté aux besoins 

locaux permettra aux résidents de demeurer en santé et, en fin de compte, d’éviter les 

hôpitaux, les salles d’urgence et les ambulances », a déclaré M. Dunn.    
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La gestion par Ottawa de ses services de santé publics est efficace. La coopération et la 

collaboration entre les services de santé publique et la province peuvent se faire sans fusions 

forcées coûteuses et perturbatrices. Pour de plus amples renseignements, visitez le site 

sepanouirensemble.ca. 
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